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Discours de Claude TRAN, 
président national de l’AMOPA 

Assemblée générale 
de l’AMOPA 21 

Mercredi 18 mars 2026 

 
 
Monsieur le Président, cher Daniel, 
Mesdames, Messieurs, chers amis de l’AMOPA, 
 

C’est avec un réel plaisir, mais aussi avec une sincère émotion, que je prends la parole aujourd’hui à 
l’occasion de cette assemblée générale de la section de la Côte-d’Or. 
 

Ce moment est important. Il marque une transition, mais surtout il nous donne l’occasion de mesurer le 
chemin parcouru sous votre présidence, cher Daniel. 
 

Le bilan que vous nous présentez n’est pas seulement un relevé d’actions. Il est le reflet d’une vision, d’une 
méthode, et surtout d’un esprit profondément fidèle à ce qui fonde notre association : servir et partager. 
 

Dès votre prise de fonction en mars 2022, vous avez posé des orientations claires, équilibrées, et 
particulièrement justes : inscrire votre action dans la continuité tout en ouvrant des voies nouvelles. Cette double 
exigence est au cœur de la vitalité de l’AMOPA. 
 

Vous avez su faire vivre avec constance les priorités nationales : 
• la promotion de la langue française, socle de notre identité, 
• le développement des concours, véritables leviers d’excellence et d’émulation, 
• et l’entretien de cet esprit amical et fraternel qui fait la singularité de notre réseau. 

 
Mais vous avez aussi su donner à ces orientations une traduction concrète, vivante, enracinée dans votre 

territoire. 
 

Parmi vos nombreuses réussites deux concours méritent d’être cités : « Joutes oratoires » et « Orateurs en 
herbe » qui mettent en valeur les qualités orales des candidats. Ils constituent à juste titre une grande source de 
satisfaction. 
 

Car au-delà de l’exercice lui-même, ils portent une ambition essentielle : celle de transmettre la langue 
française dans ce qu’elle a de plus exigeant et de plus noble. 
 

Vous avez tenu à ce que cette langue s’ancre dans l’héritage des grands auteurs, ceux qui ont posé les 
fondements de notre pensée, de notre capacité à disserter, à commenter, à philosopher. 
 

Dans un monde où les repères peuvent parfois se diluer, cette exigence est précieuse. Et si ce regard porté sur 
ces grands auteurs est empreint d’une certaine nostalgie, c’est une nostalgie féconde, une nostalgie qui éclaire, qui 
élève, et qui transmet. Une nostalgie qui refuse que notre langue se perde « dans les méandres des fantaisies 
idéologiques », pour reprendre vos propres mots, et qui affirme au contraire sa force structurante. 
 

Un autre motif de satisfaction car il s’inscrit dans la stratégie nationale c’est la relance et la consolidation des 
relations avec le monde de l’Éducation. 
 

Ces liens avec les autorités académiques — la direction académique, le rectorat, l’université de Bourgogne — 
sont essentiels. Ils donnent à notre action sa légitimité, sa visibilité et son efficacité. 
Ils permettent surtout d’inscrire pleinement l’AMOPA dans son rôle naturel : celui d’un partenaire engagé au 
service de l’École de la République. 
 

Vous avez su, là encore, établir un dialogue de qualité, fondé sur la confiance, l’écoute et la coopération. 
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Enfin, vous avez veillé à ouvrir largement votre section sur son environnement. 
 

Relations avec les associations nationales et locales, participation à des dynamiques partenariales, échanges 
réguliers avec les sections voisines — du Doubs au Jura, de la Nièvre à la Saône-et-Loire, jusqu’aux territoires du 
Nord-Est — tout cela contribue à faire vivre une véritable communauté d’esprit. 
 

Ces échanges de publications, ces partages de réflexions, cette « prose » qui circule d’une section à l’autre, 
sont bien plus que des gestes symboliques : ils nourrissent notre identité collective et renforcent notre cohésion. 
 

Cher Daniel, 
 

À travers ces actions, on perçoit clairement ce qui a guidé votre engagement : une fidélité profonde aux 
valeurs de l’AMOPA, une exigence intellectuelle, et une volonté constante de transmission. 
Vous laissez une section dynamique, structurée, reconnue, ouverte — une section qui honore pleinement notre 
association. 
 

Au nom de l’AMOPA nationale, je tiens à vous adresser mes remerciements les plus chaleureux. 
Je souhaite également saluer toutes celles et tous ceux qui vous ont accompagné dans cette mission, et qui 
continueront à faire vivre cet esprit. 
 

L’AMOPA se construit ainsi, dans la durée, par l’engagement de chacun, dans la fidélité et dans le 
renouvellement. 
 

Cher Daniel, merci pour votre action, merci pour votre engagement, et soyez assuré que vous demeurez une 
figure précieuse de notre communauté. 
 

Je vous remercie.  
 

Claude TRAN,  
président national de l’AMOPA 

 
 

 


